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L’organisation  

du nouveau Bac

1

1

 Le calendrier

 ● Les premières épreuves du nouveau Bac ont lieu au 2


e

 trimestre de 

Première dans le cadre des évaluations communes de contrôle continu. 


Pour  l’enseignement  scientiﬁque  et  l’enseignement  de  spécialité  non 

poursuivi en classe de Terminale, il n’y a qu’une seule épreuve de contrôle 

continu au 3

e

 trimestre de Première.

 ● Les épreuves anticipées du Bac en français ont lieu en juin pour les 


élèves de Première.

 ● Une deuxième session d’évaluations communes du contrôle continu 


est mise en place durant le 3

e

 trimestre de Terminale.

 ● Les nouvelles épreuves ﬁnales ont lieu ﬁn mars  pour  les  élèves de 


Terminale.

 

BAC

CONTRÔLE CONTINU

10%  de la note  


ﬁnale

30%  de la note  


ﬁnale

BULLETINS SCOLAIRES

ÉVALUATIONS COMMUNES*

Notes  


des bulletins de 

1

re

 et de 

T

le

ÉPREUVES TERMINALES

60%  de la note  


ﬁnale

EN 


1

re

 Une session au 2


e

 trimestre

 Une session au 3

e

 trimestre

EN 


T

le

Une session au 3

e

 trimestre

EN 


1

re

Juin

  Épreuve anticipée de 

Français écrit et oral 

EN 


T

le

Mars

  Épreuve de spécialité 1

  Épreuve de spécialité 2

Juin

   Philosophie

   Oral

* Sur les matières du tronc commun et la spécialité abandonnée en ﬁn de 1

re
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2

 Le cycle terminal de Première et de Terminale

A

 

3 spécialités en Première, 2 spécialités en Terminale

 ● À la ﬁn de l’année, les élèves de Première décident de ne pas pour-


suivre une des trois spécialités choisies en début d’année.


 ● La spécialité non poursuivie est évaluée en ﬁn de Première par une 


évaluation commune de  contrôle  continu (l’ensemble des épreuves de 

contrôle continu compte pour 30 % de la note ﬁnale).

 ● Les  deux  spécialités  conservées  en  Terminale  sont  quant  à  elles 


évaluées par une épreuve ﬁnale en ﬁn de Terminale. Cette épreuve se 


déroule en mars ou avril.

 ● Par ailleurs, toutes les notes des bulletins scolaires de Première et de 


Terminale de l’année comptent pour 10 % de la note ﬁnale.

B

 

Le grand oral

 ● Cette épreuve, d’une durée de 20 minutes, se réalise devant un jury 


et porte sur deux questions préparées pendant les cours de spécialités 

choisies par l’élève en Terminale.

 ● Elle se déroule en trois parties : la présentation du projet, un échange 


à partir de ce projet, et un échange sur le projet d’orientation de l’élève. 

 ● Le grand oral permet d’évaluer la capacité de l’élève à analyser et mobi-


liser des connaissances, ainsi que son aptitude à communiquer à l’oral.
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2

Modalités et exigences de l’épreuve de philosophie au baccalauréat.

1

 Remarques d’ordre pratique

 ● L’épreuve de philosophie se déroule au mois de juin. Les copies et les 


feuilles de brouillon vous sont fournies. Vous n’avez pas le droit d’appor-

ter de calculatrice. Il vous faut seulement de quoi écrire.

 ● Vous devez arriver muni(e) de votre convocation et d’une pièce d’iden-


tité.

 ● Durée de l’épreuve : 4 heures.


 ● Coefﬁcient : 8.


 ● L’épreuve de philosophie est une épreuve écrite. Trois sujets au choix 


vous sont proposés, deux sujets de dissertation et un texte à expliquer. 

Chacun  des  trois  sujets  renvoie  à  au  moins  une  des  notions  au  pro-

gramme. Attention, il s’agit bien de trois sujets distincts, et vous ne devez 

traiter que l’un de ces trois sujets.

 ● L’épreuve orale est une épreuve du second groupe, que vous n’aurez à 


passer que si vous allez au rattrapage, c’est-à-dire si à l’issue des épreuves 

du premier groupe vous obtenez une moyenne entre 8 et 10.

2

 Les exigences de l’épreuve

 ● Que vous choisissiez la dissertation ou l’explication de texte, les exi-


gences sont les mêmes. Vous aurez réussi l’épreuve si :

–  Vous  avez  montré  que  vous  avez  cerné  le 


sujet (le sens de la question pour la disserta-


tion, le propos du texte pour l’explication).

– Vous avez su vous interroger et  mettre  en 

évidence un problème philosophique.

– Vous avez produit un écrit clair et cohérent 

qui aboutit à une solution au problème dont il 

est question.

– Vous  avez su  bien argumenter vos propos, 

les justiﬁer et pas seulement les afﬁrmer ou les 

illustrer par des exemples.

– Vous avez exploité vos connaissances (philosophiques et générales) 

dans le cadre du sujet, et avez évité la récitation de cours qui n’apporte 

rien à l’analyse du sujet (les propos hors sujet).

Un problème n’est pas 


simplement une question, 

mais la mise en opposition 

d’au moins deux thèses sur 

un même sujet. C’est ce qui 

fait que la réponse n’est pas 

évidente.

piège à éviter

 

L’épreuve de Philosophie 
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3

 Quelques conseils généraux

 ● Rendez une copie lisible :


– Attention au matériel que vous utilisez pour rédiger votre copie : cer-

taines encres, trop claires, rendent parfois la copie illisible.

– Soignez l’écriture et la présentation. Aérez votre copie. Au baccalau-

réat, ce sont des feuilles à petits carreaux qui vous sont fournies. N’écri-

vez pas sur toutes les lignes, cela rendrait difﬁcile, voire impossible, le 

travail de votre correcteur.

 ● Respectez les règles de communication écrite :


– Soignez l’expression et l’orthographe : lorsqu’elles sont défaillantes, les 

idées deviennent souvent confuses, voire incompréhensibles.

– Soulignez les titres des œuvres que vous citez, mais pas les noms d’au-

teurs ou les citations. Les noms propres doivent comporter une majus-

cule et les citations doivent être mises entre guillemets.

– N’utilisez ni abréviation, ni schéma : rédigez entièrement votre devoir.

 ● Prenez le temps de bien choisir votre sujet :


– Ne vous déterminez pas d’emblée à choisir le texte (ou la dissertation) 

sans avoir eu connaissance des sujets. Vous devez choisir en fonction de 

votre compréhension et de l’intérêt que vous portez aux sujets.

–  Lisez  attentivement  les  trois sujets  avant  de vous déterminer  et  ne 

changez pas de sujet en cours d’épreuve.

– Consacrez 10 à 15 minutes au choix du sujet (pas plus, sinon vous ris-

quez de manquer de temps).

 ● Relisez votre copie. Certes, il est compréhensible qu’à l’issue de quatre 


heures d’épreuve on n’ait qu’une envie : sortir de la salle. Cependant, trop 

de copies non relues témoignent de négligences peu honorables pour un 

candidat  au  baccalauréat  :  fautes  d’orthographe  importantes,  expres-

sions  incompréhensibles,  oublis  de mots  (parfois parce  qu’on  a  effacé 

et oublié de réécrire), ou inversement, un même mot réécrit deux fois à 

la suite… Autant de fautes d’inattention qu’une relecture attentive vous 

permettra d’éviter.

  

L’épreuve de Philosophie
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L’évaluation d’Histoire-  

Géographie

3

1

 Comment s’organise l’évaluation ?

 ● Durée de l’épreuve : 2 heures.


 ● Caractéristiques de l’évaluation : l’évaluation en Histoire et  Géographie 


a lieu au 3

e

 trimestre de l'année de Terminale.

L’évaluation se compose de deux parties distinctes : la première consiste 

en  une  question  problématisée  ;  la  seconde  est  soit  une  analyse  de 

document(s), soit la réalisation d’une production graphique.

Les deux parties de l’évaluation doivent être obligatoirement traitées 

l’une ET l’autre. Si la première partie du sujet porte sur l’Histoire, la se-


conde porte sur la Géographie et inversement.

 ● Notation : L’évaluation est notée sur 20 points : 10 points en Histoire 


et 10 points en Géographie.

A

 

Première partie : réponse à une question problématisée

 ● Il s’agit d’une réponse rédigée et construite : le style télégraphique est 


à bannir, l’argumentation doit s’inscrire dans un plan rigoureux en deux 

ou trois parties.

 ● Vous devez démontrer vos capacités d’analyse et mobiliser votre esprit 


critique. Il convient de prouver votre aptitude à sélectionner les connais-

sances sur le sujet à traiter et de les organiser de manière à répondre à 

la problématique de la question. Il s’agit dans tous les cas de faire une 

démonstration et d’aboutir à une conclusion explicite.

B

 

Deuxième partie : analyse de document(s) ou réalisation 

d’une production graphique

 ● Concernant l’analyse du ou des document(s), le titre, la consigne et, 


le cas échéant, une note explicative doivent vous permettre de construire 

votre raisonnement et de répondre à la problématique.

 ● Concernant  la production  graphique,  il  peut  s’agir  de  produire  un 


croquis à  partir  d’un texte géographique en prenant  appui  sur le fond 

de carte fourni avec le sujet, ou toute  autre représentation graphique 

(schéma, organigramme…) à partir de consignes spéciﬁques.
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2

 Quels sont les critères d’évaluation 

de ma copie de Bac ? 

 ● L’évaluation d’Histoire et de Géographie a pour objectif d’évaluer votre 


capacité à :

– mobiliser, au service d’une réﬂexion historique et géographique, des 


connaissances fondamentales pour la compréhension du monde et la 


formation du citoyen ;

– rédiger des réponses construites et argumentées montrant une maî-

trise correcte de la langue ;

– exploiter, organiser et confronter des informations ;

– analyser un document de source et de nature diverses ;

– comprendre, interpréter et pratiquer différents langages graphiques.

 ● Il  convient  d’apporter  un  soin  particulier  à  la  réalisation  de  la  pro-


duction graphique. N’oubliez pas de vous munir du matériel nécessaire 

(règle, crayons de couleur, gomme, crayon à papier…).

 ● Organisez-vous efﬁcacement :


– 5 minutes pour lire les sujets dans leur intégralité ;

– 55 minutes pour l’Histoire et 55 minutes pour la Géographie : 15 mi-

nutes pour le travail préparatoire au brouillon (rédaction de l’introduc-

tion et de la conclusion) et 40 minutes pour la rédaction du développe-

ment.

– 5 minutes pour relire l’ensemble de la copie.
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L’évaluation d’Enseignement 

scientifique

4

1

 Comment s’organise l’épreuve ?

 ● Durée : 2 heures.


 ● Coefﬁcient : 2,5.


 ● Caractéristiques de l’évaluation : l’évaluation d’Enseignement scien-


tiﬁque se passe au 3

e

 trimestre de l’année de la classe de Terminale. Elle 

porte sur l’ensemble du programme de l’enseignement scientiﬁque de la 

classe de Terminale, en dehors du projet expérimental et numérique.

Le sujet de cette évaluation est un des sujets des évaluations communes 

de contrôle continu de Terminale, issu de la banque nationale de sujets.

Chaque sujet, constitué de deux exercices interdisciplinaires, précise si 

l’usage de la calculatrice est autorisé. Toute formulation des questions 

est envisageable, de la question ouverte jusqu’au questionnaire à choix 

multiples. Chaque exercice présente une cohérence thématique et porte 

sur un ou deux thèmes du programme.

 ● Notation : l’évaluation est notée sur 20 points. Chacun des deux exercices 


est noté sur 10 points.

 ● Organisez-vous efﬁcacement :


– 5 minutes pour lire le sujet en entier.

– 55 minutes pour chacun des deux exercices, soit : 15 minutes pour le 


travail préparatoire au brouillon et 40 minutes pour la rédaction.

– 5 minutes pour relire l’ensemble de la copie.
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2

 Quels sont les critères d’évaluation 

de ma copie de Bac ? 

 ● Cette évaluation a pour objectif d’évaluer les connaissances et les 


compétences ﬁgurant au programme de l’Enseignement scientiﬁque 


pour la classe de Terminale, en lien avec ses trois objectifs généraux de 

formation :

– comprendre la nature du savoir scientiﬁque et ses méthodes d’élabo-

ration ;

– identiﬁer et mettre en œuvre des pratiques scientiﬁques, notamment à 

travers l’utilisation de savoirs et de savoir-faire mathématiques ;

– identiﬁer et comprendre les effets de la science sur les sociétés et sur 

l’environnement.

 ● Le sujet évalue les compétences suivantes :


– exploiter des documents ;

– organiser, effectuer et contrôler des calculs ;

– rédiger une argumentation scientiﬁque.

Chaque exercice évalue plus particulièrement une ou deux de ces com-

pétences.
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Les évaluations de Langues  

(LVA et LVB)

5

1

 Évaluation commune de contrôle continu 1

 ● Quand ? 2


e

 trimestre de Première

 ● Durée : 1 heure.


 ● Caractéristiques de l’évaluation : l’évaluation est composée de deux 


parties :

– La compréhension de l’oral est évaluée à partir d’un document audio 

ou vidéo dont la durée n’excède pas 1 minute 30. Le document est écouté 

trois fois, les écoutes étant espacée d’une minute. Le candidat est  au-

torisé à prendre  des notes durant les  écoutes. À l’issue de la  dernière 

écoute, il utilise le temps dont il dispose comme il le souhaite pour rendre 

compte du document oral en français, puis pour traiter le sujet d’expres-

sion écrite.

– Le sujet d’expression écrite est à traiter en langue cible et se fonde sur 


une ou deux questions, en lien avec la thématique générale du document 

choisi pour la compréhension orale. 

 ● Notation  :  l’évaluation  est  notée  sur  20  points,  chaque  partie  étant 


évaluée sur 10 points. 

2

 Évaluation commune de contrôle continu 2

 ● Quand ? 3


e

 trimestre de Première

 ● Durée : 1 heure 30 minutes.


 ● Caractéristiques de l’évaluation : l’évaluation est composée de deux 


parties :

– La compréhension de l’écrit est évaluée à partir d’un ou deux textes. 

Les candidats répondent aux questions portant sur les textes en langue 

signe. 

– Le sujet d’expression écrite est à traiter en langue cible et se fonde 


sur une ou deux questions, en lien avec la thématique générale du ou des 

documents choisis pour la compréhension écrite. Le sujet peut prendre 

appui sur un document iconographique.

 ● Notation  :  l’évaluation  est  notée  sur  20  points,  chaque  partie  étant 


évaluée sur 10 points. 
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Les évaluations de Langues (LVA et LVB)
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3

 Évaluation commune de contrôle continu 3

 ● Quand ? En Terminale


 ● Durée : 2 heures pour l’écrit et 10 minutes pour l’oral.


 ● Caractéristiques  de  l’évaluation  :  l’évaluation  se  déroule  en  deux 


temps :

– L’évaluation écrite est composée de deux parties, l’une consacrée à l’éva-


luation de la compréhension de l’oral et de l’écrit, l’autre à l’évaluation de 

l’expression écrite. Les modalités d’évaluations sont les mêmes que pour 

les évaluations 1 et 2 de Première. 

– L’évaluation orale, individuelle, dure 10 minutes sans temps de prépa-

ration préalable. Le candidat a le choix entre trois axes culturels au pro-

gramme sélectionnés par l’examinateur. En tenant, compte du choix du 

candidat, ce dernier propose des pistes de discussion (deux documents 

iconographique, ou deux citations, ou un document iconographique et 

une citation). Le candidat explique en langue cible pendant maximum 5 

minutes quel document ou quelle citation illustre selon lui le mieux l’axe 

choisi et pourquoi. L’entretien est élargi à des questions plus générales. 

 ● Notation : l’évaluation est notée sur 20 points. La compréhension (de 


l’oral et de l’écrit) et l’expression (écrite et orale) comptent à parts égales. 
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L’art : caractéristiques

6

Comment distinguer l’artiste de l’artisan ? Qu’est-ce qui caractérise 

en propre l’artiste génial ?

1

 Artiste et artisan

A

 Art et technique : deux domaines d’abord confondus


 ● Ars en latin, et technè en grec, qui ont respectivement donné art et 


technique, ne sont à l’origine pas distincts et signiﬁent tous deux « sa-


voir-faire », « habileté ». On parle ainsi de « l’art d’être grand-père », de 


« l’art de cuisiner » ou de « l’art de peindre ».

 ● Art et technique sont des activités spéciﬁquement humaines, des do-


maines culturels dans lesquels l’homme produit à partir d’une matière 

première et humanise la nature brute. Pour Hegel, dans l’art et dans la 

technique, l’esprit impose sa forme à la matière et crée un monde arti-


ﬁciel.


 ● Ce n’est qu’au xviii


e

 siècle que l’on distingue art et technique, la tech-

nique renvoyant aux arts mécaniques (relevant du travail manuel) et l’art 


à toute activité du domaine des beaux-arts (architecture, arts graphiques 


et plastiques…), dans lesquels le génie et la main doivent concourir.

B

 Spéciﬁcités de l’art par rapport à la technique


ART TECHNIQUE


• Création (nouveauté, originalité, 


unicité)

• Production (réitération du même)


• Œuvre d’art autotélique. Pas de but 


pratique.

• Production d’un objet utile, visant 


une autre ﬁn que soi.

• Mise en œuvre du génie. Le savoir-


faire ne sufﬁt pas.

• Le savoir-faire sufﬁt : application de 


règles préétablies.

• Œuvre comme déﬁ au temps, 


intemporelle.


• Production éphémère, destinée à 


être utilisée, usée, et à disparaître.

Autotélique : du grec auto, 


« soi-même », et telos, « ﬁn ». 

Ce qui est à soi-même sa 

propre ﬁn, ce qui ne vise pas 

un autre but que soi-même.

lexique
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L’art : caractéristiques

2

 Le Génie

A

 Le génie selon Kant


 ● Ce  serait  principalement  le  caractère  génial  de  l’œuvre  d’art  qui  la 


caractériserait en propre et permettrait de la distinguer du produit tech-

nique ou de l’œuvre sans intérêt. Mais comment comprendre le génie ?

 ● Pour Kant, les beaux-arts (qui visent la beauté) sont « les arts du gé-


nie ». Or, « seules les choses dont la connaissance la plus complète ne 

sufﬁt pas à donner l’habileté nécessaire à les produire appartiennent à 

l’art. » (Critique de la faculté de juger). Le génie ne se contente pas d’appli-


quer des règles préétablies, mais se donne à lui-même ses propres règles 

sans pour autant pouvoir les expliquer ou les transmettre : on reconnaît 

ici le caractère mystérieux du génie, qui serait un don. Kant le déﬁnit 

comme « la disposition innée de l’esprit par laquelle la nature donne ses 

règles à l’art ». Le mot « génie » dérive du latin genius, « divinité prési-

dant à la naissance » : idée de don divin, mystérieux.


 ● Le  propre  du  génie  selon  Kant  est  qu’il  manifeste  un  « libre  jeu  de 


l’imagination et de l’entendement ». Ni pur délire (dans lequel l’imagi-

nation est seule présente), ni œuvre scientiﬁque (qui soumet l’imagina-

tion à l’entendement), l’œuvre du génie manifeste la liberté de l’esprit, le 

concours parfait de deux facultés de l’esprit.

 ● Caractéristiques du génie selon Kant :


–  son  originalité  :  souvent,  les  artistes  commencent  par  imiter  leurs 

maîtres, puis ils trouvent leur style ;

–  il  ne peut  exprimer  rationnellement  son  œuvre,  il  est  obscur  à  lui-


même ;


– ses œuvres servent de modèle aux générations futures, aux artistes à 

venir.

B

 Nietzsche : le génie désacralisé et rationalisé


 ● Nietzsche, au contraire, voit dans l’œuvre géniale le résultat non d’un 


don inné, mais celui d’un travail intense.


 ● Si l’on préfère croire en l’origine innée du génie, c’est pour se déculpa-


biliser de ne pas avoir fait aussi bien, et parce que l’œuvre nous apparaît 

comme parfaite, achevée. Nous ne soupçonnons pas tout le travail qu’elle 

a demandé. Loin d’être irrationnel, le génie est tout à fait explicable et 


résulte d’une volonté à toute épreuve.
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À quoi sert l’art ?

7

Une œuvre d’art est vouée à être exposée, admirée, du moins contem-

plée. Mais est-ce son unique fonction et son seul but ?

1

 Rôle de l’art du point de vue de l’artiste

A

 L’art pour l’art


 ● Kant distingue l’art libéral (art véritable, désintéressé, qui exprime la 


beauté libre, celle qui ne vise pas l’utilité) et l’art mercenaire (art dévié 


de sa nature, qui vise un proﬁt dont la beauté n’est qu’adhérente : non 


recherchée pour elle-même, secondaire).

 ● On peut distinguer art véritable, pure création désintéressée, et art 


de divertissement, soumis à l’effet de mode, qui vise à plaire et n’a qu’un 


succès éphémère. L’art ne devrait avoir d’autre but que lui-même, en 


tant que création d’objets ayant une valeur esthétique.

B

 L’art comme expression de la spiritualité


 ● Par l’activité artistique, l’homme transforme  la nature, la spiritualise 


et l’humanise. 

 ● Pour  Hegel,  l’art  répond  au  besoin  qu’a  l’esprit  (pour  prendre 


conscience de lui-même) d’imposer sa loi au monde.

C

 L’œuvre : une imitation ?


 ● Platon voit dans l’œuvre de l’artiste une copie de copie mensongère : 


ainsi, le lit peint par l’artiste est une copie d’un lit particulier qui n’est 

lui-même  que  la  copie  imparfaite de  l’Idée de  lit.  Nous  éloignant des 

essences, l’art engendre l’illusion.

 ● Au  contraire,  pour Aristote,  l’imitation  est  source  de connaissance, 


ce qui explique l’attirance que l’homme éprouve pour les œuvres d’art : 

« c’est par l’imitation qu’il acquiert ses premières connaissances, c’est par 

elle que tous éprouvent du plaisir. » (Poétique).

2

 Rôle de l’art du point de vue du contemplateur

A

 L’art, dévoilement du réel


 ● Hegel  admet  que  l’art  appartient  au  domaine  de  l’apparence.  Mais 


l’apparence n’est pas illusion, elle est manifestation de l’être. L’artiste 

n’imite pas la nature, il révèle de manière sensible une vérité : « l’imita-

tion ne peut produire que des chefs-d’œuvre de la technique, jamais des 

œuvres d’art. » (Esthétique).
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À quoi sert l’art ?

 ● Pour Bergson, à cause du langage, qui est inapte à traduire la réalité


 

(➜ ﬁche 22, p. 65), nous avons une vision utilitaire, générale et donc ré-

ductrice du monde. Seul l’art peut dévoiler le réel, exprimer l’indicible. 


Par l’œuvre, qui est toujours unique, l’artiste exprime un état d’âme sin-

gulier. L’art nous apprend à avoir un regard non utilitaire sur les choses.


B

 L’art, expression de la beauté


 ● L’art  vise avant tout  à susciter le plaisir esthétique en exprimant la 


beauté.  Le jugement  de goût  est  le jugement  par lequel  on afﬁrme  : 


« c’est  beau »,  ou  « c’est  laid ».  Peut-on  prétendre  à  l’universalité 

lorsqu’on émet un jugement de goût ?

 ● Les goûts sont divers : « tous les goûts sont dans la nature ». Le relati-


visme s’impose en ce qui concerne l’évaluation des œuvres d’art. Si nos 


goûts dépendent de notre culture, de notre éducation, de notre vécu, ils 

divergent, et ce qui est beau pour l’un ne le sera pas pour l’autre. C’est ce 

qu’afﬁrme  Hume  :  « l’éducation,  la  coutume,  le  préjugé, le  caprice  et 

l’humeur modiﬁent fréquemment notre goût. » (Essais esthétiques). Ainsi, 


« beauté et valeur sont purement relatives ».

 ● Kant  au  contraire  distingue les  goûts  (person-


nels,  variables),  dont  la  satisfaction,  intéressée, 

renvoie à  l’agréable,  et  le goût, compris  comme 

« faculté de juger d’un objet ou d’une représenta-

tion par une satisfaction dégagée de tout intérêt », 

dont la satisfaction a pour objet le beau.

 ● Le goût : un sens commun permettant de juger 


justement d’une œuvre indépendamment de tout intérêt. Quand je dis 


« c’est beau », je prétends, à juste titre, à l’universalité. Si de fait nous ne 

nous entendons pas toujours sur la beauté, c’est peut-être parce que le 

goût, comme toute faculté, doit être éduqué et développé. « Le beau est 

ce qui plaît universellement sans concept » (Kant, Critique de la faculté 


de juger), sans qu’on puisse objectivement le justiﬁer, contrairement à un 


jugement de connaissance.

« Avoir du goût, c’est n’avoir 

pas de goûts » (Dufrenne) : 

les goûts, relatifs, doivent 


s’effacer lorsque l’on veut 

juger la beauté par le goût, 

faculté universelle.

citation
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Hegel, 

Esthétique

L’Esthétique est un ensemble de leçons sur l’art publiées à titre posthume 


que Hegel a professées de 1818 à 1829. Il y analyse le statut de l’art, et plus 

particulièrement les conditions et la légitimité d’une réﬂexion sur l’art.

Problématique générale de l’œuvre

 ● L’art est la manifestation de la vie de l’esprit, et c’est ainsi qu’il doit 


être pensé, dans son rapport avec la totalité de l’histoire. Hegel rompt 


avec la tradition philosophique qui voit dans l’art une simple imitation 

de la nature, et montre que la beauté artistique est bien supérieure à la 


beauté naturelle.

 ● Né à Stuttgart, Georg Wilhelm Friedrich Hegel (1770-1831) étudie la 


philosophie et la théologie au séminaire de Tübingen. Faute de vocation, 

il renonce à une carrière de pasteur et se dirige vers l’enseignement. En 

1807 paraît La Phénoménologie de l’esprit, œuvre qui s’efforce de dévoiler 


la rationalité qui est à l’œuvre dans l’histoire.

 ● Professeur titulaire à la chaire de philosophie de l’Université de Heidel-


berg, il rédige La Science de la logique (1812-1816) et le Précis de l’Encyclo-


pédie des sciences philosophiques (1817), exposé des points fondamentaux 


de son système.

 ● Appelé à la chaire de Berlin, celui que l’on surnomme le « professeur 


des  professeurs »  jouit  d’un  grand  prestige.  La  plupart  de  ses  cours 


seront publiés à titre posthume à partir de ses manuscrits et des notes 

prises par ses étudiants : Leçons sur l’histoire de la philosophie (1833-1836), 

sur l’Esthétique* (1832), Leçons sur  la philosophie de la religion (1832),  et 


Leçons sur la philosophie de l’histoire (1837). Durant la dernière année de sa 


vie, il exercera les fonctions de recteur de l’université de Berlin.

 ● Fondateur  d’un  véritable  système  philosophique, Hegel  est  l’un  des 


penseurs les plus inﬂuents du 

xix

e

 siècle. Insatisfait des conséquences 


du système kantien, il élabore une vision nouvelle du monde qu’il quali-

ﬁera d’idéalisme absolu.

L’auteur











 


[image: ]24

Philosophie ● L’art


Œuvre-clé

© Nathan 2021 – Mes ﬁches ABC

Hegel, 

Esthétique

Thèses essentielles

● Toute œuvre d’art* est union du spirituel et du matériel, en ce qu’elle 


comporte une forme, élément  sensible, matériel, et un fond, élément 


intelligible, spirituel. La domination de l’un des deux éléments permet de 

distinguer dans l’histoire de l’art trois grandes périodes caractéristiques 

du déploiement de l’Esprit.

–  La  première  période  est  celle  de  l’art  symbolique,  que  caractérise 


l’architecture. Elle s’étend de la civilisation indienne ancienne à la haute 

Antiquité grecque. La matière, imposante, y domine le spirituel.

– Vient ensuite l’art classique (au v


e

 siècle av. J.-C. à Athènes), qui mani-

feste l’équilibre parfait du spirituel et du matériel au travers de la sculp-

ture notamment.

– Enﬁn, l’art romantique (xix


e

 siècle) voit advenir la supériorité du spiri-

tuel que manifestent par excellence la musique et la poésie.

● Il n’y a de beauté que pour un esprit qui la contemple. Ainsi, la beauté 


naturelle n’est saisie comme beauté que parce qu’elle est prise en charge 

par l’esprit, parce que l’esprit y entrevoit son propre reﬂet. Si le chant de 

l’oiseau nous ravit, si nous le jugeons beau, c’est parce qu’il ressemble à 

une douce mélodie, et non l’inverse.

● La beauté naturelle est immédiate, elle n’a pas conscience d’elle-même, 


alors que l’œuvre d’art est un moyen par lequel l’esprit s’extériorise 


et prend conscience de lui-même. Là est sa supériorité :  « n’importe 


quelle mauvaise idée qui passe par la tête d’un homme est néanmoins 

plus élevée que n’importe quelle production de la nature, car elle pos-

sède toujours spiritualité et liberté. »

● La beauté artistique, loin d’être copie, imitation plus ou moins parfaite 


de la  beauté naturelle, est  la manifestation sensible de la vérité.  Elle 

exprime l’incarnation sensible de l’Idée qui se déploie en elle.

● Néanmoins, l’art est « quelque chose du passé ». Il est voué à être 


dépassé par des formes culturelles plus spirituelles évacuant le sensible : 

la religion puis, en dernier terme, la philosophie.

Les concepts clés

● Esthétique : science du beau dans l’art, pour Hegel. De manière plus large, 


ce terme désigne aussi la partie de la philosophie qui traite de l’art en général.

● Œuvre d’art : union du spirituel (l’idée, le « fond ») et du matériel (la 


matière, la « forme »).
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Le bonheur

8

Bien que tout homme aspire au bonheur, tous ne s’entendent pas 

sur ce qu’il est et sur les moyens de l’obtenir : faisons le point sur les 

diverses conceptions du bonheur.

1

 Déﬁnitions et distinctions essentielles

A

 Déﬁnitions


 ● Du latin bonum augurium, « bon augure », « bon présage », le bonheur 


serait, si l’on suit l’étymologie, lié au destin. Il ne dépendrait alors pas de 


nous de faire notre bonheur, celui-ci nous échoirait ou non indépendam-

ment de nos actions, il serait affaire de chance. Mais peut-on se résoudre 

à attendre de la vie qu’elle nous comble ? N’avons-nous pas notre rôle à 

jouer dans l’acquisition même du bonheur ?

 ● La conception commune voit dans le bonheur un état de satisfaction 


totale et durable, une plénitude qui suppose absence de manque, de 

souffrance et de douleur. Pour être heureux, il faudrait avoir tout ce qui 


nous  manque,  ainsi  que  le  fait  remarquer  Kant  :  « le  bonheur  est  la 


satisfaction de toutes nos inclinations tant en extension, c’est-à-dire en 

multiplicité, qu’en intensité, c’est-à-dire en degré, et en protension, c’est-

à-dire en durée ».

 ● Mais  on  peut  aussi  concevoir  le  bonheur 


comme l’état d’esprit de celui qui vit en har-


monie avec lui-même et ce qui l’entoure, une 

paix  intérieure  que  rien  ne  vient  troubler. 


Les stoïciens,  les épicuriens et les sceptiques 

considèrent ainsi que le bonheur consiste dans 

l’ataraxie.

B

 Distinctions essentielles


 ● Le bonheur se distingue du plaisir en ce qu’il est ordinairement conçu 


comme durable alors que le plaisir est éphémère. Le plaisir est un état de 

satisfaction intellectuelle (le plaisir que l’on ressent lorsqu’on nous fait 

un compliment), c’est ici un sentiment, ou physique (le plaisir de savourer 

un bon repas), et ici il est une sensation. Le bonheur relève davantage 

d’un état d’âme. Néanmoins, certains hédonismes (doctrines qui voient 

dans le plaisir le bien suprême) ont considéré que le bonheur consistait 

dans le plaisir. Cette distinction est donc polémique.

 ● Le bonheur  se  distingue également de  la  joie,  émotion ponctuelle 


généralement consécutive à une attente, un espoir réalisé.

Ataraxie : absence 


de trouble dans l’âme, 

sérénité de celui qui 

maîtrise son esprit. 

lexique
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Le bonheur

 ● John Stuart Mill distingue le bonheur, qui sup-


pose des plaisirs intellectuels et peu de douleur, de 

la satisfaction, constituée de plaisirs simplement 

corporels. Le bonheur ne se réduit pas  à  la  satis-

faction. Il est plus facile d’être satisfait que d’être 

heureux, mais  le bonheur est plus  enviable parce 

que de qualité supérieure.

2

 Les problèmes essentiels

A

 La nature du bonheur et son accessibilité


 ● La vision commune du bonheur veut qu’il consiste dans un état de sa-


tisfaction totale et durable. Pour être heureux, il faudrait alors satisfaire 

tous ses désirs comme le veut Calliclès dans le Gorgias de Platon.


 ● Mais ici, le bonheur se confond avec le plaisir. De plus, puisque nous 


n’avons pas  toujours  les mêmes  désirs  et qu’ils renaissent sans  cesse, 

Kant considère qu’un tel bonheur est « un idéal de l’imagination » : un 


état inaccessible, non réalisable. On ne pourra jamais satisfaire tous ses 

désirs.

 ● Selon les stoïciens, le bonheur suppose au contraire le rejet des dé-


sirs, car ils troublent l’esprit et font obstacle à la paix de l’esprit. Quant 

à Épicure, il place le principe du bien-être dans l’action raisonnable qui 

consiste à distinguer, parmi les désirs, ceux qui mènent à un vrai plaisir et 

ceux qui sont vains (➜ ﬁche 14, p. 41).

B

 La valeur du bonheur


 ● On  appelle  eudémonistes  les  conceptions  qui  considèrent  le  bon-


heur comme le souverain bien, le bien auquel sont  subordonnés tous 

les autres biens. Tout bien n’est recherché, écrit Aristote, qu’en vue d’un 

bien ultime qui est le bonheur.

 ● Pour Kant, au contraire, le souverain bien n’est pas le bonheur, mais la 


volonté de bien agir, la bonne volonté qui vise le bien pour lui-même et 

non en vue d’un intérêt quelconque. Le bien suprême est d’ordre moral, 

il est ce que le devoir recommande et qui peut parfois nuire à l’intérêt 

du sujet. Agir par devoir peut entrer en contradiction avec ce qui nous 

rendrait heureux.

 ● Pour Schopenhauer, le bonheur est une illusion : « il n’y a qu’une erreur 


innée, celle qui consiste à croire que nous existons pour être heureux ».

« Il vaut mieux être 

un homme insatisfait 

qu’un porc satisfait ; 

Il vaut mieux être 

Socrate insatisfait qu’un 

imbécile satisfait. » Mill, 

L’Utilitarisme.


citation
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Bonheur et désirs

Le désir, source d’énergie ou obstacle au bonheur de l’homme ?

1

 Déﬁnitions et distinctions conceptuelles

 ● Le terme « désir » vient du latin desiderare : « regretter l’absence d’une 


étoile ». On retrouve ici l’idée d’un manque, qu’il faut combler et qui fe-

rait obstacle au bonheur.

 ● Il faut distinguer le désir du besoin et de la volonté :


Notions 

à distinguer

Désir Besoin Volonté

Déﬁnition 

générale

Tendance vers un objet 

que l’on considère 

comme source de 

satisfaction.

Nécessité 

naturelle qu’il 

faut combler 

sous peine de 

porter atteinte 

à la vie ou à 

l’intégrité du 

sujet.

Détermination 

consciente et 

rationnelle du sujet 

vers un but qu’il se 

propose de réaliser.

Lien avec 

le choix 

et la liberté

Non choisi. Ce que 

l’on choisit, c’est de 

le satisfaire ou non, 

pas de le ressentir. 

Par opposition au 

besoin, le désir paraît 


contingent (ﬁche 


repère, p. 133) et sa 

satisfaction superﬂue.

Non choisi. 

On ne peut pas 

non plus choisir 

de ne pas le 

satisfaire, à 

moins de porter 

atteinte à sa 

vie. Il relève de 

la nécessité.

Choisie par le sujet 

après délibération, 

réﬂexion.

Idée de liberté, 

maîtrise de soi.

Elle relève du 


possible.


Origine

La société, l’éducation, 

l’enfance (désirs 

inconscients), autrui.

La nature. Le sujet et sa 

volonté comme 

faculté de se 

déterminer. 

Elle suppose la 

conscience.

But

La satisfaction 


physique ou 

intellectuelle : 


combler un manque ou 

jouir positivement. Il 

peut être irréalisable 

(s’il ne dépend pas de 

nous, ou si on a des 

désirs contradictoires).

La satisfaction 


physique. La 


préservation de 

la vie.

La réalisation d’un 


projet, ﬁdélité à 


soi-même, création 

de soi. Réaliste, 

ne contient pas de 

contradiction et 

dépend de nous.
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Bonheur et désirs

2

 L’ambivalence du désir

A

 La conception classique : dévalorisation du désir


 ● Le désir est longtemps apparu comme néfaste et dangereux aux yeux 


des philosophes. Platon voit en lui la manifestation du sensible qui nuit 

au bon ordre de l’esprit, le détournant de la raison.

 ● Insensé, irrationnel, le désir apparaît également 


aux stoïciens comme ce qui trouble l’âme et fait 

obstacle à l’ataraxie. Il est un pathos, une mala-


die de l’âme qu’il faut combattre (pathos, en grec, 


donne « passion », terme qui désigne un désir exa-

cerbé et exclusif).

 ● Quant à Épicure, visant également le bonheur, 


il préconise de ne satisfaire toujours que les désirs « naturels et néces-

saires » (s’alimenter,  dormir),  modérément  les  désirs « naturels et non 

nécessaires » (manger un petit pot de lait caillé), et d’abolir ceux qui ne 

sont « ni naturels ni nécessaires » (désir de gloire, de richesse…).

 ● Ce que l’on reproche au désir :


– d’origine corporelle, sensible, il s’oppose à la raison et nous fait faire 


des choses insensées. Il fait obstacle à la recherche de la vérité ;

–  expression  d’un  manque,  d’une  incomplétude,  il  manifeste  notre 


imperfection. Il est source de frustration, donc de souffrance, et porte 


atteinte à la tranquillité de l’âme.

Ainsi, il faudrait se méﬁer des désirs, les maîtriser, voire les éradiquer 


aﬁn d’accéder au bonheur.

B

 La positivité du désir

 ● Pour Spinoza,  « le  désir est  l’essence  même  de  l’homme »  (Éthique), 


c’est pourquoi lorsqu’un  désir  est satisfait,  un  autre renaît.  Tout  désir 

particulier manifeste un désir fondamental : celui de persévérer dans son 

être, que Spinoza nomme conatus. Ainsi, désirer, c’est désirer vivre : une 


vie sans désir serait mortifère.


 ● Rousseau va dans le même sens : « Malheur à qui n’a plus rien à dési-


rer ! Il perd pour ainsi dire tout ce qu’il possède. On jouit moins de ce 


qu’on obtient  que  de  ce  qu’on espère,  et  l’on n’est  heureux qu’avant 


d’être heureux. » (Julie ou la nouvelle Héloïse). Il y a dans l’attente, dans la 


représentation de la satisfaction, une jouissance non négligeable.

 ● Hegel,  analysant  les  actes  des  grands  hommes  de  l’histoire,  conclut 


que « rien de grand dans le monde ne s’est accompli sans passion ». Le 


désir, la passion, sont ce qui pousse à agir, et l’origine de nombre d’actes 


extraordinaires.

Ataraxie : absence 


de trouble de l’âme, 

sérénité que recherchent 

les sagesses antiques. 

Le bonheur du sage.

Lexique
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Œuvre-clé

Philosophie ● Le bonheur


Épictète, 

Manuel

 

Ensemble de conseils à suivre pour atteindre la sérénité, le Manuel d’Épic-


tète nous livre les éléments essentiels de la pensée stoïcienne.

Problématique générale de l’œuvre

 ● Dans cet ouvrage, Épictète prodigue les conseils à suivre en vue de se 


libérer des maux qui troublent l’âme. Le bonheur suppose la liberté de 

l’esprit.

 ● Le philosophe  doit  savoir se maîtriser et se libérer des  désirs  vains. 


Pour cela, il doit d’abord suivre une règle essentielle : distinguer ce qui 

dépend de lui et ce qui n’en dépend pas.

 ● Épictète  (50-130),  philosophe  stoïcien,  fut  un  esclave  impassible  et 


résigné au service d’un maître brutal.

 ● Affranchi, l’ancien esclave dispense son enseignement. Sa sagesse attire 


l’empereur Hadrien, et Marc-Aurèle reprendra nombre de ses pensées.

 ● Son enseignement  est  uniquement  oral  :  comme  Socrate,  il  n’a rien 


écrit lui-même. C’est son disciple Arrien qui retranscrit ses leçons et nous 

livre sa pensée au travers du Manuel et des Entretiens.


L’auteur

Thèses essentielles

● Une vie conforme à la nature


L’homme,  en  tant  qu’être  inscrit  au  sein  de  la  nature,  doit  vivre 


conformément à la nature. Épictète considère le monde comme soumis à 


un ordre immuable, le destin, auquel nul ne peut se soustraire. Il ne peut 


changer le cours des choses (les circonstances matérielles, la maladie…), 

mais reste cependant maître de lui-même.

● Ce qui dépend de nous et ce qui n’en dépend pas


La connaissance de la nature doit permettre de bien vivre et, pour cela, il 

faut savoir distinguer ce qui dépend de nous et ce qui n’en dépend pas.


– Ne dépend pas de nous ce que l’on ne peut changer, ce qui relève de la 

nécessité ou du jugement d’autrui (par exemple, « le corps, les biens, la 

réputation, les dignités »).

– En revanche, nos jugements, nos façons d’appréhender les événements 

dépendent  de  nous  (par  exemple,  « l’opinion,  la  tendance,  le  désir, 

l’aversion »). Ils relèvent de notre esprit et de notre volonté.
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Philosophie ● Le bonheur


Épictète, 

Manuel

 

Les concepts clés

● Ataraxie : absence de trouble dans l’âme, sérénité du sage qui maîtrise 


ses jugements.

● Nécessité : ce qui ne peut pas ne pas être, ce que l’on ne peut ni éviter 


ni modiﬁer.

– Les choses en elles-mêmes ne sont ni bonnes ni mauvaises, ce sont nos 

jugements qui les  considèrent  comme  telles.  Il faut  donc  apprendre  à 

regarder autrement le monde et comprendre que c’est nous qui donnons 


une valeur aux événements.


Citation : « Ce qui trouble les hommes, ce ne sont pas les choses, mais les 


jugements relatifs aux choses ; ainsi la mort n’a rien d’effrayant […] ; mais 

que l’on juge la mort effrayante, voilà bien l’effrayant. »

● L’insensé et le sage


– Cette distinction est capitale : elle conditionne l’accès à la sagesse et à 

la sérénité : l’insensé voulant autre chose que ce qui est ne distingue pas 

ce qui dépend de lui et n’en dépend pas. Il se rend esclave de ses opinions, 

de ses désirs, de ses jugements.

– Au contraire, le sage, indifférent face aux événements qui ne peuvent 

plus  le  troubler  (il  sait  qu’il  ne  peut  les  changer),  s’affranchit  de  tout 

trouble (angoisse, inquiétude, désir non satisfait…). Il est libre.

–  Ce  sont  nos  représentations  ou  nos  frustrations  qui  causent  notre 

malheur. Dès lors, comprendre que nous avons le pouvoir de les modiﬁer 

ou de les abolir, c’est aussi comprendre que notre bonheur, la tranquillité 

de notre âme, l’ataraxie*, ne dépend que de nous.

● Liberté et nécessité*


– Cette distinction entre ce qui dépend de nous et ce qui n’en dépend 

pas  permet  de  comprendre  comment,  malgré  l’existence  d’un  ordre 

implacable  du  monde,  l’homme  est  absolument  libre  :  sa  liberté  ne 

consiste pas dans une supériorité illusoire sur la nature, mais dans une 


maîtrise de ses pensées.


– Membre à part entière de la nature, l’homme  doit  apprendre  à  vivre 

conformément à cet ordre. Ce n’est qu’en acceptant le cours des choses 

qu’il s’affranchit du malheur.

Citation : « Ne demande pas que ce qui arrive arrive comme tu veux. Mais 


veuille que les choses arrivent comme elles arrivent, et tu seras heureux. »
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La conscience : déﬁnitions  

et problématiques

La conscience est traditionnellement considérée comme le propre de 

l’homme. Mais que désigne cette notion ? Quels sont les problèmes 

qu’elle engendre ?

1

 Déﬁnitions

A

 Déﬁnition générale


 ● La conscience est ce par quoi nous prenons acte de l’existence du 


monde et de notre propre existence. Du  latin  cum  (« avec »)  scientia 


(« savoir »), elle est ce savoir que l’homme a de lui-même, de ses pensées, 

sentiments et actes, ainsi que du monde autour de lui.

 ● Alain déﬁnissait ainsi la conscience : « C’est le savoir revenant sur lui-


même et prenant pour centre la personne  humaine  elle-même,  qui  se 

met en demeure de décider et de juger » (Déﬁnitions, 1953).

 ● La conscience de soi est à l’origine du sujet (➜ ﬁche 12, p. 35), elle est 


ce qui permet de dire « je ».

B

 Distinctions : les divers aspects de la conscience


 ● On distingue généralement :


– La conscience psychologique : intuition plus 


ou moins claire que l’esprit a de lui-même et du 

monde qui l’entoure.

– La  conscience  morale  :  capacité  qu’a 


l’homme  de  faire  retour  sur  ses  pensées 

et  actions  pour  les  analyser  et  les  juger  en 

fonction des valeurs morales.

 ● La conscience psychologique comporterait des degrés :


– degré le plus bas ➜ la conscience spontanée (immédiate) : présence 

immédiate de l’homme à lui-même au moment où il pense, sent, agit…

– degré le plus haut ➜ la conscience réﬂéchie : conscience de soi en tant 


qu’être conscient, distinct de ses actes et du monde. Capacité de faire 


retour sur ses pensées et actions pour les analyser, les réﬂéchir, les juger.


Toutefois, cette dernière distinction est problématique : toute conscience 

n’est-elle pas également conscience de soi ?

Il n’y a pas deux consciences, 

mais bien une faculté 


unique qui opère dans deux 


domaines différents. 

piège à éviter
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La conscience : déﬁnitions et problématiques

2

 Les principales problématiques

A

 Peut-on se ﬁer à la conscience ?


 ● La conscience permet à l’homme de se mettre à distance du monde et 


de lui-même, de se questionner. Elle fonde donc notre rapport au réel, 


notre connaissance et notre morale : est-elle ﬁable ?

 ● Le problème  s’accroît quand le sujet se prend lui-même pour objet : 


comment accède-t-on à la conscience de  soi  ?  Cette conscience peut-

elle être objective ? (➜ ﬁches 11, 18 et 19 ; p. 31, 55 et 57). Les autres ne 


nous jugent pas toujours comme nous nous jugeons nous-mêmes : est-on 

objectif vis-à-vis de soi-même ? Il faudrait alors distinguer conscience de 


soi (je sais que j’existe) et connaissance de soi (je sais qui je suis).


B

 La conscience : grandeur ou misère de l’homme ?


 ● La  conscience  permet  à  l’homme  d’agir  autre-


ment  que  par  instinct  :  elle  fait  que  la  réaction 

humaine  n’est  pas  toujours  prévisible  ni  même 

adaptée. Si l’instinct est un mode d’action efﬁcace 

et adapté à la situation, la conscience en revanche 

peut être source d’erreurs et de mauvais choix.

 ● Pour Pascal  : « l’homme  est  un  roseau,  le  plus 


faible  de  la  nature,  mais  c’est  un  roseau  pensant »  (Pensées).  Par  la 

conscience, l’homme se sait à la fois misérable (il est peu de chose dans 

cet univers immense) et digne (il sait qu’il n’est pas grand-chose). Il y a 

ambivalence de la conscience.


C

 Conscience et liberté


 ● Sans conscience, pas de liberté, ni de moralité. N’est immoral qu’un 


acte volontairement et donc consciemment commis. La conscience fait 

de nous des sujets de droit, possédant droits et devoirs. Elle est source de 

liberté (l’acte inconscient n’est pas maîtrisé donc non libre).

 ● « Posséder le “Je” dans sa représentation : ce pouvoir, écrit Kant, élève 


inﬁniment l’homme au-dessus de tous les êtres vivants sur la terre. Par 

là il est une personne », et donc un être responsable devant autrui et 

devant les tribunaux.

 ● Mais  la  conscience  est  aussi  source  de  remords  (« avoir  mauvaise 


conscience ») lorsque nous agissons mal, et nous fait souffrir contre notre 


gré. La conscience est-elle source de liberté, ou obstacle  à la liberté ?  


(➜ ﬁches 19 et 24, p. 57 et 71).

Instinct : comportement 


inné, commun à une 

espèce, mode d’adaptation 

inné à l’environnement 

extérieur.

lexique
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Le problème de la nature  

de la conscience

La conscience confère au sujet une unité et est condition de possibi-

lité de la connaissance. Mais elle n’est pas à l’abri de tout soupçon.

1

 De quelle nature est la conscience ?

A

 Le cogito cartésien


 ● Descartes entreprend dans les Méditations métaphysiques (➜ œuvre-clé, 


p. 37) une remise en cause de son savoir, aﬁn de le fonder sur des bases 

solides. Il trouve dans le cogito (« je pense ») le modèle de toute vérité.

 ● « Cogito,  ergo  sum »  :  « je  pense,  donc  je 


suis »  est  la  première  vérité,  évidence,  qui 

nous est accessible par introspection. Puisque 

je pense,  je suis, et rien  ne peut remettre en 

cause ce savoir de mon existence en tant que 

substance pensante. La conscience désigne l’esprit, pure transparence : 

toute pensée est consciente pour Descartes.


B

 Kant : la conscience comme pouvoir de synthèse


 ● Pour  Kant,  la  conscience  n’est  pas  une  substance,  elle  est  un  acte, 


par lequel s’opère l’uniﬁcation de la diversité. Par la conscience, je sais 

que c’est moi qui fais ou pense ceci ou cela, j’uniﬁe les informations qui 

me  viennent  de  l’expérience  pour les  ramener  à  un  même  sujet,  moi, 

qui sais que je sais.  Ainsi, Kant montre que le « je »  uniﬁe  toutes  nos 


représentations.

 ● La conscience est condition de possibilité de la connaissance, de l’uni-


ﬁcation du divers des représentations.

2

 La conscience comme engagement

A

 Husserl : la conscience comme intentionnalité


 ● La  conscience  n’est  jamais  conscience  pure,  elle  est  toujours 


conscience  de  quelque  chose,  elle  n’apparaît  qu’en  se  rapportant  au 


monde.  Elle  n’est  donc  pas  une substance,  mais  une  visée intention-


nelle, comme l’afﬁrme Husserl avec la notion d’intentionnalité : « le mot 


intentionnalité ne signiﬁe rien d’autre que cette particularité foncière et 

générale qu’a la conscience d’être conscience de quelque chose. » (Médi-


tations cartésiennes).


Introspection : réﬂexion 


intérieure que le sujet mène 

sur lui-même.

lexique
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Le problème de la nature de la conscience

 ● Avoir conscience de  cette  maison  c’est  la  viser  comme présente. La 


conscience se comprend comme relation, éclatement vers le monde. Elle 

lui donne sens.

B

 Bergson : la conscience est synonyme de choix.


 ● Nous  n’avons  pas  constamment  conscience  de 


tout ce qui nous entoure. La conscience que nous 

prenons du  monde est orientée  par nos attentes, 

besoins, intérêts… En ce sens, la conscience, atten-


tion au monde, peut être  considérée, avec Berg-

son, comme « synonyme de choix » : elle est « un 


pont jeté entre le passé et le futur », ce qui sélec-

tionne les informations utiles à l’action présente, 

mémoire utile.

 ● Si la conscience n’effectuait pas ce choix, notre esprit serait constam-


ment encombré, empêchant toute action.

3

 Mais la conscience n’est-elle pas source 

d’illusions ?

Longtemps considérée comme fondement irréprochable de la connais-

sance,  et  comme  totalité  du  psychisme,  la  conscience  apparaissait 

comme pure transparence à laquelle tout était accessible. Mais l’objecti-

vité de la conscience peut également être interrogée.

A

 Spinoza : une conscience créatrice d’illusions


 ● Loin  d’être  une  sorte  de  lumière  intérieure,  la conscience  engendre 


nombre  d’illusions,  qui  procèdent de  ce qu’elle  est partielle.  Nous ne 


connaissons pas les vraies causes de nos actions, et nous en déduisons 


illusoirement notre liberté. Examinant tout à partir de nous-mêmes, nous 

avons l’illusion d’être au centre de l’univers.

B

 Marx : la conscience de classe


 ● La conscience serait selon Marx déterminée par la position sociale de 


l’individu dans la société. Chaque individu interprète les phénomènes 


en fonction  des intérêts de  sa classe sociale.  La conscience n’est donc 

pas neutre, elle est produite par les conditions matérielles d’existence du 

sujet et varie historiquement avec elles. « Ce n’est pas la conscience des 

hommes qui détermine leur existence, c’est au contraire leur existence 

qui détermine leur conscience. » (Marx et Engels, L’Idéologie allemande).


« Retenir ce qui n’est déjà 

plus, anticiper ce qui n’est 

pas encore, voilà donc la 

première fonction de la 

conscience. » Bergson, 

l’Énergie spirituelle.

citation
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La conscience,  

fondement du sujet

La notion de « sujet » est polysémique et discutée : à quelle réalité 

renvoie-t-elle ? 

1

 Étymologie et déﬁnitions

 ● Le  terme  sujet vient  du latin  subjectum  qui signiﬁe  « ce  qui est  jeté 


sous », « ce qui est en-dessous ». Cette étymologie suggère l’idée d’un 

fondement, d’un soubassement. 

 ● Voici les différentes signiﬁcations de cette notion :


– Sens grammatical  :  ce dont  on  afﬁrme quelque chose,  ce  à quoi se 


rapporte un prédicat (ou attribut). Par exemple, dans la phrase « Socrate 

est philosophe », « Socrate » est le sujet et « philosophe » est le prédicat.

– Sens logique : une substance, une réalité stable servant de support aux 


prédicats. « Le sujet est ce dont tout le reste s’afﬁrme, et qui n’est pas lui-

même afﬁrmé d’une autre chose » (Aristote, Métaphysique, Z, 3, 1028a).

– Sens métaphysique : l’esprit connaissant, la conscience comme subs-


tance, le cogito (Descartes : « je pense, donc je suis ») ; ou encore le « je », 


principe qui uniﬁe toutes nos représentations, condition de possibilité 

de la connaissance (Kant). Selon Schopenhauer, « ce qui connaît tout le 

reste sans être soi-même connu, c’est le sujet. » (Le Monde comme volonté 


et comme représentation).


– Sens moral : la personne, être moral et responsable, capable d’évaluer 


ses actes en fonction du bien et du mal et de les maîtriser. C’est le sens 

que lui donne Kant : « posséder le Je dans sa représentation : ce pouvoir 

élève l’homme inﬁniment au-dessus de tous les autres êtres vivant sur la 

terre. Par là, il est une personne. » (Anthropologie du point de vue prag-


matique).


– Sens juridique et politique : celui qui possède des droits et des devoirs. 


Responsable devant la loi (un sujet de droit), ou inversement le sujet de 

l’autorité politique : celui qui lui est soumis (être assujetti).

2

 Le problème de l’unité et de l’existence  


du sujet

A

 Présentation du problème 


 ● Être sujet,  c’est être conscient de soi et du  monde,  origine,  auteur, 


maître  de  ses  actes  et  pensées.  C’est  être  capable  de  dire  « je »,  de 


 rapporter à soi ses pensées et ses actes. Cela suppose donc une  identité 


du sujet qui demeure malgré le temps qui passe et les qualités qui varient. 
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La conscience, fondement du sujet

 ● Dire « je », c’est se rapporter en effet à une unité stable et immuable. 


Le sujet serait ce qui persiste malgré les changements qui s’opèrent sur 

lui (il vieillit, change d’opinion, de statut social…). 

 ● Mais n’est-ce pas une illusion que de dire « je » en considérant que der-


rière ce « je » subsiste une seule et même personne ? Tel est le problème 


de l’identité personnelle : qu’est-ce que le moi ?

B

 Les remises en cause du sujet


 ● Nietzsche voit dans nos usages langagiers l’origine de la croyance en 


l’existence d’entités  immuables  qui ne  sauraient  réellement exister.  Si 

nous croyons en l’existence du sujet, notamment, c’est à force d’utiliser 

dans le langage le « je » comme support de nos pensées et actions. Or, le 

réel est bien plus riche que ce dont nous avons conscience, la conscience 

classe et mutile le réel. Le « je » n’est qu’une illusion. « C’est la croyance 

à la grammaire, on suppose des choses et leurs « activités », et nous voilà 

bien loin de la certitude immédiate. » (La Volonté de puissance)


 ● Hume  remet  en  cause  l’unité  du  « moi »,  inaccessible  en  tant  que 


substrat de nos perceptions : « Je ne peux jamais me saisir, moi, en aucun 

moment sans une perception et je ne peux rien observer que la percep-

tion. » (Traité de la nature humaine)


 ● Freud, découvrant l’inconscient, remet en cause 


la maîtrise que le sujet peut avoir de lui-même et 

son unité : la conscience ne constitue qu’une inﬁme 

partie de l’esprit, et le sujet est bien plus complexe 

que ne le considérait Descartes. C’est alors l’auto-


nomie  du  sujet  qui  est  à  interroger  (➜  ﬁche  19, 


p. 57).

« La recherche 

psychologique […] se 

propose de montrer au 

moi qu’il n’est pas maître 

dans sa propre maison. » 

Freud, Introduction à la 


psychanalyse.

citation
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Philosophie • La conscience

Descartes, 

Méditations 

métaphysiques

 

Dans les Méditations métaphysiques qu’il rédige en 1641, Descartes invite 

le lecteur à faire avec lui le chemin qui mène de la destruction des opi-

nions reçues à la reconstruction du savoir. 

Problématique générale de l’œuvre

 ● Descartes entreprend dans les Méditations métaphysiques, une remise 


en cause de son savoir. Au cours  des  six  méditations qui constituent 


l’œuvre, il mène une expérience de pensée qui le mènera à reconstruire 


le savoir sur des bases solides. « Ces six Méditations contiennent tous 


les fondements de ma physique. » (Lettre à Mersenne, 28 janvier 1641)


 ● La question de départ : de quoi puis-je être absolument certain ? Ayant 


acquis de nombreuses connaissances, je suis en droit d’interroger leur 

véracité. Qu’est-ce qui est indubitable* ? 

 ● La méthode : un doute hyperbolique* qui mène à remettre en cause 


toute affirmation qui ne soit pas absolument certaine. 

 ● René Descartes (1596-1650) fut d’abord élève des Jésuites, puis il de-


vint soldat, et ﬁt à ce titre de nombreux voyages, aﬁn de s’instruire dans 

« le grand livre du monde ». 

 ● En  1619  lui  apparaissent  sous  forme  de  songes  les  prémisses  de  sa 


méthode, moyen d’uniﬁer les connaissances et de fonder une science 

universelle. Il décide alors de consacrer sa vie à la science, et s’installe en 


Hollande, aﬁn d’éviter la censure.

 ● Descartes  est  sans  aucun  doute  le  fondateur  du rationalisme mo-


derne :  il  afﬁrme  la supériorité  de la  raison,  source  de  toute  connais-


sance. Guidé par une méthode rigoureuse, le sujet peut accéder par ses 

propres lumières à la vérité.

 ● Œuvres principales : Règles pour la direction de l’esprit (1628), Discours 


de la méthode (1637), Méditations métaphysiques (1641), Principes de la phi-


losophie (1644), Traité des passions de l’âme (1649).


L’auteur
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Philosophie • La conscience

Descartes, 

Méditations métaphysiques 

Thèses essentielles

● Descartes, dans la première méditation, met en doute l’existence de 


toute réalité matérielle (car les sens peuvent être trompeurs, et rien ne 

m’assure que je ne suis pas en train de rêver) et la véracité même des 

vérités mathématiques (il se peut qu’un malin génie me trompe lorsque 

je crois que deux plus trois font cinq). 

● Dans  la  seconde  méditation,  Descartes  trouve  dans le  cogito* (« je 


pense ») la pierre de touche modèle de toute vérité : « cette proposition : 

Je suis, j’existe, est nécessairement vraie, toutes les fois que je la conçois 


en mon esprit. » Ce qui est indubitable, c’est la conscience que le sujet 

a de lui-même.

● L’homme est à la fois esprit, substance pensante, et corps, substance 


étendue. L’esprit est plus aisé à connaître que le corps, et est source de 


connaissance.  L’expérience  du  morceau  de cire  montre  que  les  sens 


n’instruisent pas : si l’on chauffe et refroidit un morceau de cire, son ap-


parence change, alors que l’esprit sait bien qu’il s’agit du même morceau 

de cire. Ce n’est donc pas par les sens que nous percevons ce morceau de 

cire, mais par l’esprit qui saisit sa permanence. La perception est « une 


inspection de l’esprit ».  

● De la preuve de l’existence de Dieu, Descartes conclura à notre pouvoir 


de connaître la vérité en se fondant sur la clarté et la distinction, cri-


tères du vrai. Ainsi peut-il réhabiliter la réalité matérielle que la première 


méditation avait mise en doute. 

Les concepts clés

● Métaphysique : ensemble des principes qui fondent la connaissance. 


Les Méditations métaphysiques constituent donc un effort pour établir les 


principes de base sur lesquels toute science doit s’appuyer.

● Indubitable : ce dont on ne peut absolument pas douter.


● Doute hyperbolique : doute exagéré. Une afﬁrmation ne sera retenue 


comme vraie que si elle est indubitable. Même si elle est très probable, 

on ne l’admet pas. C’est un doute provisoire, chez Descartes, puisqu’il 

s’agit d’un moyen pour accéder à la vérité.

● Cogito : littéralement, « Je pense ». Le cogito désigne la conscience, 


synonyme chez Descartes d’esprit, puisque toute pensée est consciente 

(ce que Freud remettra par la suite en cause avec l’afﬁrmation de l’exis-

tence de l’inconscient psychique).
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Le devoir

Moral, institutionnel ou juridique, le devoir déﬁnit toujours ce qui 

doit être, ce qu’il faut faire.

1

 Le devoir est de l’ordre de l’obligation,  


non de la contrainte.

 ● Le devoir est un ordre qui s’impose à nous, d’un point  de vue moral 


(« tu dois respecter autrui ») ou juridique (« tu dois payer tes impôts »). Il 

nous oblige, mais ne nous contraint pas :

Obligation Contrainte

D’ordre moral D’ordre matériel, physique

Choix possible : on peut refuser de 

faire son devoir.

Pas de choix : lorsqu’on est contraint, 

on ne peut faire autrement.

 ● Si le devoir peut être perçu comme une contrainte, d’un point de vue 


philosophique, il relève plutôt de l’obligation, laquelle présuppose la li-


berté du sujet : je dois respecter autrui, mais je peux ne pas le faire.


 ● Le devoir n’est pas spontané : si je dois, c’est que je ne fais pas spon-


tanément.  Sauf  à  dire que le devoir est  devenu  une  habitude, une se-

conde nature à laquelle on obéit spontanément sans en avoir conscience 

(exemple : dire « bonjour »).

 ● Si l’on ne respecte pas les devoirs que dicte la loi juridique, on peut à 


terme être l’objet d’une contrainte : si je dois payer mes impôts, je peux 

refuser de le faire, mais à terme l’État me contraindra à le faire (par un 

prélèvement sur mon compte par  exemple). Rousseau note que, si les 

hommes ne respectent pas les lois émanant de la volonté générale, « on 

les forcera à être libres », c’est-à-dire à respecter les lois pour garantir la 

liberté qu’elles leur confèrent.

2

 Pourquoi fait-on son devoir ?

A

 On fait son devoir par intérêt.


 ● On obéit aux lois d’abord par peur de la punition. Les lois énoncent des 


devoirs parce que spontanément, l’homme n’agit pas toujours comme il 

le devrait, sinon les lois seraient inutiles. Si, à l’état de nature, « l’homme 

est un loup pour l’homme », ainsi que l’afﬁrme Hobbes, les lois sont né-

cessaires pour garantir la sécurité, et si on leur obéit, c’est parce que la 

raison nous fait bien voir que c’est dans notre intérêt.
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Le devoir

 ● Au livre II de la République, Platon fait référence à la fable de l’anneau 


de Gygès : un berger ayant découvert une bague magique susceptible de 


le rendre invisible aux yeux des autres, en proﬁte pour commettre l’injus-

tice, celle-ci semblant a priori plus avantageuse que la justice pour celui 

qui peut la commettre impunément. On ne ferait donc le bien que par 


souci du regard des autres et par peur des représailles si l’on fait le 

mal.


B

 Le devoir : une ﬁn en soi


 ● Néanmoins, Socrate afﬁrme que « nul ne fait le mal volontairement ». 


Nul ne peut vouloir le mal s’il sait que c’est un mal. Si, donc, une faute 

est commise, c’est à l’ignorance qu’on la doit, à la bêtise de celui qui se 

trompe sur ce qu’est le bien. Par conséquent, le respect de la justice doit 


passer par l’éducation. On fait alors son devoir par respect pour la jus-

tice, parce qu’elle est en elle-même un bien.


 ● Kant distingue deux sortes de devoirs :


1. Ceux que l’on respecte en vue d’une ﬁn, conditionnés donc par la situa-


tion dans laquelle on se trouve et, surtout, par le but recherché. Ce sont 

des impératifs hypothétiques. Ils se formulent ainsi : « si tu veux X, tu 

dois Y ». Par exemple : si tu veux réussir ton examen, tu dois travailler. 

L’action vise un intérêt et n’est pas de l’ordre du devoir véritable.

2. Le devoir moral véritable est bon en lui-même, inconditionné et uni-


versalisable. C’est l’impératif catégorique. Il dit « tu dois », et ce, quelle 
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